
Zuma a-t-il voulu court-circuiter la délégation envoyée par l'UA au Burundi ?

  Jeune Afrique, 01 mars 2016   Dialogue  inclusif au Burundi : le double langage de lâ€™UA sÃ¨me la confusion  Quarante-
huit  aprÃ¨s le point de presse Ã  Bujumbura de Jacob Zuma (Photo Ã  d), chef de la dÃ©lÃ©gation de  haut niveau de l'UA
dÃ©pÃªchÃ©e au Burundi, l'organisation panafricaine a publiÃ©  lundi soir un nouveau communiquÃ© qui clarifie sa position au
sujet du dialogue  interburundais et contredit les propos du prÃ©sident sud-africain.Jacob Zuma  avait-t-il parlÃ© en son nom
propre ? Ã€ la tÃªte de la dÃ©lÃ©gation de haut niveau  de lâ€™Union africaine au Burundi, le prÃ©sident sud-africain avait en effet
appelÃ©  samedi Ã  la tenue du dialogue politique interburundais avec des Â«Â acteurs  importantsÂ Â» de la crise. 
Une dÃ©claration quâ€™il a lui-mÃªme lue devant la presse  Ã  Bujumbura vingt-heures aprÃ¨s le dÃ©part de tous les autresÂ chefs
dâ€™Ã‰tat et de  gouvernement africains qui lâ€™accompagnaient dans une mission de consultation  dans la capitale burundaise. 
La position de  lâ€™UA, Ã  travers son chef de dÃ©lÃ©gation, a Ã©tÃ© diversement apprÃ©ciÃ©e au BurundiÂ :  le rÃ©gime de Pierre
Nkurunziza sâ€™est estimÃ© Â«Â renforcÃ©Â Â» alors que ses  dÃ©tracteurs dÃ©ploraientÂ lâ€™incapacitÃ© des chefs dâ€™Ã‰tat africains Ã 
inflÃ©chir la  ligne du prÃ©sident burundais. Ce dernier a toujours refusÃ© de discuter avec les  opposants en exilÂ regroupÃ©s
au sein duÂ Conseil national pour le respect de  lâ€™accord dâ€™Arusha et lâ€™Ã‰tat de droit au Burundi (Cnared).  Qui prendra  part
finalement au dialogue interburundais ?  Mais  quarante-huit aprÃ¨s la dÃ©claration de Jacob Zuma, coup de thÃ©Ã¢tre Ã 
Addis-Abeba.  Dans la soirÃ©e du lundi 29 fÃ©vrier, lâ€™UA publie un nouveau communiquÃ©Â de la  dÃ©lÃ©gation deÂ chefs dâ€™Ã‰tat
dÃ©pÃªchÃ©s au Burundi les jeudi et vendredi prÃ©cÃ©dents.  Contrairement  aux propos de Jacob Zuma, une invitation est
dÃ©sormais lancÃ©e Ã  Â«Â toutesÂ les  parties prenantesÂ de la crise burundaise Ã Â prendre part [au] dialogue, sans  prÃ©-
conditions, et dans le strict respect de lâ€™Accord dâ€™Arusha pour la paix et  la rÃ©conciliationÂ Â». Des pourparlers placÃ©s sous
la facilitation du prÃ©sident  ougandais, Yoweri Museveni, Â«Â encouragÃ© Â continuer ses consultations avec tous  les
acteurs de la crise et Ã  annoncer, dÃ©but mars 2016, la date pour la reprise  immÃ©diate du dialogue interÂ Â»burundaisÂ Â». 
Quand Zuma  court-circuite lâ€™UA  ConsultÃ© par  lâ€™AFP, une source diplomatique africaine a confiÃ© que la dÃ©claration de
Jacob  Zuma samedi, avant de quitter Bujumbura, avait surpris lâ€™UA qui travaillait dÃ©jÃ   sur le communiquÃ© qui vient dâ€™Ãªtre
publiÃ©.  Ce qui a poussÃ©  lâ€™organisation panafricaine a procÃ©dÃ© Ã  la mise au point, mais le mal semble  dÃ©jÃ Â fait. Et
Bujumbura devrait dÃ©sormais sâ€™en tenirÂ mordicus Ã  la premiÃ¨re  dÃ©claration du prÃ©sident sud-africain.  Â«Â La dÃ©lÃ©gation 
de haut niveau Ã©tait dirigÃ©e par un chef dâ€™Ã‰tat, le prÃ©sident Jacob Zuma, qui a  lu une dÃ©claration Ã  la presse. Ce dernier
nous lie, rien dâ€™autreÂ Â», a rÃ©agi  dans la nuit de lundi Ã  mardi Alain-AimÃ© Nyamitwe, ministre burundais des  Affaires
Ã©trangÃ¨res.  Autrement dit,  Bujumbura maintient son refus de discuter avec le Cnared. MÃªme si, dans son 
communiquÃ©, la dÃ©lÃ©gation de haut niveauÂ a dÃ©cidÃ© elle de Â«Â rencontrer les  parties prenantes de la crise burundaise qui
sont hors du paysÂ Â». Une dÃ©cision  dontÂ Jacob Zuma nâ€™avait fait aucune mention Ã  Bujumbura.  TrÃ©sor  Kibangula 
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